- 7 -

UIT-D/1/179-F

	[image: image1.wmf]
	UNION INTERNATIONALE DES TÉLÉCOMMUNICATIONS
	

	
	BUREAU DE DÉVELOPPEMENT
DES TÉLÉCOMMUNICATIONS

commissions d'études de l'uit-d
	Document 1/179-F
27 juin 2001
Original: français seulement

	
QUATRIÈME RÉUNION DE LA COMMISSION D'ÉTUDES 1: CARACAS (VENEZUELA), 3 - 7 SEPTEMBRE 2001
QUATRIÈME RÉUNION DE LA COMMISSION D'ÉTUDES 2: CARACAS (VENEZUELA), 10 - 14 SEPTEMBRE 2001


POUR INFORMATION
Question 7/1: 
Accès/service universel

COMMISSION D'ÉTUDES 1
ORIGINE:
MALI

TITRE:
CONTRIBUTION RELATIVE A LA QUESTION 7/1

________

Résumé: 

Ce document décrit les objectifs et les réformes envisagées par le Mali dans le cadre de l'accès universel.

1
Données géographiques et démographiques

D'une superficie de 1 241 231 Km², la République du Mali, située au centre de l'Afrique de l'ouest, a une population de 10.206.244 habitants (fin 2000), dont 75% vit dans les zones rurales. 
2
Indicateurs économiques

L'économie malienne est caractérisée par une forte prédominance des secteurs primaire et tertiaire qui fournissent plus des 2/3 du P.I.B (43,4% et 26%) et occupent et font vivre la plus grande partie de la population. Le Mali est un pays à vocation agro‑pastorale.

Le PIB réel était de 1766,5 milliards de F CFA en 2000 (soit 2,52 milliards U$ pour 1US$ = 700 F CFA).

3
Situation actuelle des télécommunications au Mali

3.1
Plan institutionnel

Les télécommunications au Mali sont gérées par la Société des télécommunications du Mali (SOTELMA), créée en 1990 avec un capital de 8,792 milliards de F CFA. 

En fin de l’année 2000, l’Assemblée Nationale du Mali a adopté la loi sur la "Déclaration de Politique Sectorielle des Télécommunications du Mali" qui a enlevé du coup le monopole des télécommunications à la SOTELMA. Le nouvel opérateur qui s’installera suite à un appel d'offres international aura une licence lui permettant d’opérer dans tous les services de télécommunications, y compris les services mobiles et internationaux. 

3.2
Situation actuelle des télécommunications au Mali 

3.2.1
Infrastructures de base

Le réseau téléphonique du Mali est organisé autour de 32 centres téléphoniques d’une capacité totale de 83 715 équipements d’abonnés. Il a une structure étoilée avec Bamako au centre. Les centraux sont reliés par un réseau de transmission de 2 403 Km dont 1087 Km de liaison numérique.

Dans le cadre de la modernisation et l'expansion du réseau de transmission, la SOTELMA prévoit la numérisation de plus de 1200 km d’axe de transmission terrestre.

En plus du réseau national de transmission par faisceau hertzien, la SOTELMA dispose d'un réseau domestique (DOMSAT) pour la desserte nationale (villes) et quatre autres sont en cours de mise en service.

Le trafic international est assuré par:

· une Station Terrienne de type standard A pour les communications par satellite avec plus de 20 pays dont la France, l’Italie, la Suisse, la Belgique, le Canada, la Grande-Bretagne, les Etats-Unis MCI et AT&T, le Sénégal et la Côte d’Ivoire, et à travers le système DAMA, les pays comme la Guinée, le Bénin, le Burkina Faso, le Maroc, le Cameroun, l’Autriche, la Mauritanie, la Norvège, le Nigéria , le Danemark, le Centre-Afrique et le Togo.

· des artères terrestres en faisceaux hertziens reliant le Mali aux pays voisins comme le Sénégal, le Burkina Faso, la Côte d’Ivoire, le Niger et le Bénin.

3.2.2
Réseau de téléphonie rurale

Dans le souci de désenclavement des zones rurales, la SOTELMA a installé dans plusieurs zones des systèmes de téléphonies rurales. Le réseau comprend des systèmes de téléphonie rurale implantés dans une centaine de localités (pour 3500 abonnés), dont 41 dans la Région de Kayes, 15 dans la Région de Koulikoro, 5 dans la Région de Sikasso, 17 dans la Région de Ségou, 3 dans la Région de Mopti, 13 dans la Région de Tombouctou et 9 stations VSAT en service.

Les systèmes de téléphonie rurale installés sont :


- Système IRT 1500 fabriqué par la Société TRT (France);


- Système IRT 2000 fabriqué par la Société TRT (France);


- Système SR 500 fabriqué par la Société SR Télécom (Canada);

· Système SFH fabriqué par la Société Sodielec (France);

· Système VSAT de Hughes Network Systems.

Les systèmes de TRT et SRT utilisent la technique AMRT et fonctionnent dans la bande de 1,5 GHz. Le système de Sodielec utilise la technique de concentration de voies sur un circuit MIC (déport d’abonnés) et fonctionne dans la bande de 7- 8 Ghz. Les systèmes de téléphonie rurale présentent une longueur totale de bonds de 2 755 Km. 

Des projets de téléphonie rurale sont en cours autour des localités ci-après:


- Le système A9800 d’Alcatel  de 4048 abonnés pour la desserte d’une cinquantaine de localités autour de Sikasso et Koutiala;

· Le système SWING V3.1 de TRT d’une capacité de 1041 abonnés;

· pour la desserte de 24 localités de Ségou, San, Markala et Niono.

3.2.3
Autres infrastructures

Le Mali dispose aussi:

· d'un réseau de transmission des données X 25;

· d’un réseau télex TLX25/III de 192 ports (circuits ou abonnés);

· d’un système de téléphonie cellulaire de type AMPS à Bamako et périphérie de 7000 abonnés; 

· d'un réseau VSAT doté d’un HUB pour la desserte de plus d’une vingtaines de localités dont 9 en service;

· d’un nœud INTERNET pour donner la possibilité aux "usagers" d'être connectés au réseau INTERNET mondial. 

Enfin, le transport RTV est assuré par SOTELMA à travers son réseau de transmission terrestre (FH) et satellitaire vers les centres régionaux de rediffusion.

Lignes Principales - Productivité - Densité

	Année
	1991
	1992
	1993
	1994
	1995
	1996
	1997
	1998
	1999
	2000

	Nbre d'agents
	1465
	1421
	1402
	1383
	1338
	1357
	1360
	1338
	1353
	1357

	Population
	8289
	8464
	8646
	8832
	9013
	9198
	9 299
	9 790
	10 006
	10 206

	LP
	12 464
	12 837
	13 812
	15 209
	17 164
	21 294
	26330
	31191
	40165
	45226

	Productivité agents
/1000 LP
	118
	111
	102
	91
	78
	63
	52
	42
	34
	30

	Densité
	0,15
	0,15
	0,16
	0,17
	0,19
	0,23
	0.28
	0.32
	0.40
	0.44


4
Accès universel

D'une superficie de 1 241 231 Km², la densité est de 8,22 H/Km². La population est très inégalement répartie: 30% seulement du territoire renferment 91% de la population. Près de 75% de cette population vit dans les zones rurales. 
a)
Couverture téléphonique du Mali 
Le Mali dispose aujourd’hui d’un réseau d’infrastructures de transport de 50.000 km de routes et pistes, 729 km de voies ferrées, 2.334 km de voies fluviales, 35 aérodromes et 5 entrepôts maritimes. D’une manière générale, les infrastructures de transports sont moyennement en bon état. On note que la densité est de 1,09 km/100km² (0,92km/100km² pour les routes) contre une moyenne de près de 5km/100km² pour le continent africain. La densité potentielle est de 4,3km/100km² , soit 45 fois la densité réelle. Ce qui met en évidence l’enclavement notoire du Mali, dont la mobilité (marchandises et voyageurs) est l’une des plus faibles du monde.

De nombreux efforts ont été fournis pour l’amélioration des routes nationales. Cependant, si le pays est moins désenclavé sur le plan extérieur, il souffre d’une faible desserte intérieure. La voie ferroviaire est dépassée, le trafic fluvial est moins important d’où l’importance du téléphone comme moyen de désenclavement pouvant réduire les insuffisances sur ce plan.

L’implantation géographique des abonnés est une caractéristique notable du réseau malien:

· Une concentration proportionnellement importante de la majorité des lignes dans un petit nombre de zones urbaines;

· Une très faible densité dans le reste du pays.

Il faut rappeler qu’au Mali sont considérés comme zones urbaines tous les chefs-lieux de région et de cercle ainsi que toutes les agglomérations de 5 000 habitants et plus. Ce qui détermine environ 142 zones urbaines contre 11 438 zones rurales.

Dans cette hypothèse, la physionomie de la couverture téléphonique en avril 2001 se résume comme suit:

*
Desserte des zones

95% des lignes d’abonnés fixes sont concentrés dans 70 des 142 zones urbaines et Bamako détient 74% de ces lignes (correspondant à 70% de l’ensemble des lignes). 

Comme on le constate, la télédensité globale du pays masque la disparité qui existe entre la desserte des localités urbaines et rurales.

Pour l’ensemble du pays, la densité est de 0,40LP/100 (téléphone traditionnelle) et 0,44/100 (Téléphone traditionnelle + cellulaire). La densité urbaine est de 1,15LP/100 et celle des zones rurales est de 0,02LP/100

*

La densité par rapport au ménage est: 1,07% (18 326 lignes pour 1.701.041 familles).

La pénétration téléphonique dans les ménages, qui est une importante mesure de l’accessibilité et un critère d’évaluation du service universel, est un phénomène très important dans la société malienne. En effet, la famille moyenne au Mali compte environ 6 personnes et quand l'on sait aussi que 1,7 ménages vivent dans une concession, la densité relative est portée à 1,8 LP/100 habitants (1 000 612 concessions). 

*
En terme de localités desservies: le nombre de localités rurales desservies sont 72 localités/11448 localités, soit environ 0,6% de couverture et 73 des localités urbaines sur 142, soit environ 51% de couverture. En fin de l’année 2001, la couverture des zones rurales serait de1% et celle des zones urbaines à un peux plus de 60%.

*
En terme de communes desservies
Dans le cadre de la décentralisation, le Mali a été découpé en 701 communes (urbaines et rurales). Les communes regroupent un certains nombre de villages, fractions ou quartiers. On constate que 18% des chefs lieux des communes sont desservis en moyens de télécommunications. Ils seront à 27% avant la fin de l’année 2001.

b)
Objectif de la SOTELMA en matière d’accès universel

Compte tenu de l’impact des télécommunications sur le développement économique, social et culturel des zones rurales, la Société des télécommunications du Mali (SOTELMA) a retenu comme l’un des objectifs de son plan triennal de développement l’amélioration du désenclavement des zones rurales et l’augmentation de la télé-accessibilité. Pour ce faire, après avoir fait l’inventaire des technologies disponibles et utilisées notamment dans des pays en développement, la méthodologie suivante a été initiée:

a) utilisation des systèmes AMRT pour la desserte des localités non éloignées les unes des autres, atteignant un potentiel d’abonnés et susceptibles d’être rattachés facilement à un centre de commutation qui abritera la station centrale. Le coût de branchement des abonnés peut être optimisé par un accès sans fil dans un rayon de 5 à 10 km;

b) la mise en place d’un réseau de micro stations (Vsat) pour la desserte de localités isolées, éloignées de tout centre de commutation, d’accès difficile et non rattachables à un réseau de système AMRT. Pour augmenter l’accès au service universel, les micro-stations sont connectées à des PABX bien adaptés et l’utilisation de systèmes de gains de paires est recherchée;

c) l’utilisation de faisceaux hertziens à bande étroite (2 à 8 Mbit/s) avec possibilité de connexion d’un concentrateur. Ce système est adapté à la desserte des localités isolées, non éloignées d’un centre de commutation et ayant une forte concentration d’abonnés;

d) raccordement en semi automatique par des systèmes monovoies de localités non éloignées de centre de commutation avec comme objectif principal le désenclavement desdites localités;

e) desserte de certaines localités abritant des centres administratifs importants par la connexion au réseau DOMSAT.

Ces objectifs rentrent dans le cadre de la mission assignée à la SOTELMA à savoir "offrir les services des télécommunications au plus grand nombre d'usagers sur toute l'étendue du territoire national, en assurant une bonne qualité de service, à des prix accessibles, tout en garantissant la rentabilité".

L’obligation de service/accès universel incombe actuellement à la SOTELMA en attendant la mise en place des textes réglementant:

· la fourniture de l’accès/service universel (obligation de service universel),

· le champ d’application,

· le financement du service universel (Fonds obligation de service universel),

· La contribution des opérateurs. 

c)
Réformes des télécommunications envisagées dans le cadre de l’accès universel
1.
Les indicateurs du secteur des télécommunications au Mali laissent apparaître un retard considérable par rapport aux autres pays de la sous-région mais aussi par rapport aux pays ayant un revenu similaire. Au Mali, en fin de l’année 2000, il y avait une ligne principale pour 225 habitants et une cabine téléphonique pour 3 000 habitants. L’accès aux télécommunications en milieu rural est quasi inexistant (0,02 LP/100Hbts) alors que la majeure partie de la population vit en dehors de la capitale: Bamako (plus de 70% des lignes se trouve à Bamako pour 10% de la population). La SOTELMA possède actuellement un monopole sur la construction et l’exploitation du réseau des télécommunications mais ne réussit à répondre entièrement à la forte demande exprimée. La sur-utilisation des lignes associées aux tarifs élevés sont une des raisons qui conduisent à observer au Mali un revenu par ligne qui se situe parmi les plus élevés.

2.
Conscient de ce handicap, des défis à relever et des opportunités à saisir, le Gouvernement a commencé à développer une nouvelle vision: "intégrer le Mali dans l’économie et la société de l’information". Il y aura aussi plus d’un milliard d’utilisateurs d’Internet dans quelques années et la plupart des transactions se feront par l’Internet. Pour des économies enclavées, cette "nouvelle donne" offre de nombreuses opportunités. De même, grâce aux nouvelles technologies, il devient possible de connecter à moindre coût les populations pauvres et isolées. Les répercussions dépassent alors les seuls secteurs économiques et sociaux (santé, éducation, etc.).

3.
Les objectifs du Gouvernement sont essentiellement tournés vers l’amélioration du service existant: amélioration de l’accès aux services de télécommunications mais aussi amélioration de la qualité et de la variété des services offerts. Le dernier objectif, et non le moindre car pesant sur la compétitivité internationale des entreprises, est la baisse des tarifs des services de télécommunications.

4. 
L’accès est une priorité. A l’horizon de 2002, pour une télé densité de 1 ligne pour100 habitants, ce qui se situera vraisemblablement en dessous de la moyenne régionale mais aussi des pays à revenus similaires, il sera nécessaire d’installer et de connecter plus de 75 000 nouvelles lignes. Cet objectif, qui ne prend en compte les investissements liés aux autres services de télécommunication, peut être évalué à 67 Milliards de FCFA (soit 112 Millions de US$). Devant l’ampleur de l’effort financier à consentir, il apparaît que la majeure partie des ressources financières devra être mobilisée en dehors du secteur public.

5.
Afin de palier à ce manque de financement, l’introduction de la concurrence et l’ouverture du capital de la SOTELMA semblent être acquis. Cette réforme se traduira par l’introduction de nouveaux acteurs qui viendront concurrencer la SOTELMA (une des conséquences immédiates sera la baisse des tarifs) mais surtout supplémenter son action (nouvelles connexions d’abonnés). A travers les obligations des opérateurs existants et futurs du secteur, le Gouvernement peut espérer atteindre l’objectif de 1 ligne pour habitants et même le dépasser. De même, des obligations d’accès rural seront sûrement imposées à tous les opérateurs pour accroître de manière significative "l’accès universel" de la population malienne aux services de télécommunication.

6.
L’expérience d’autres réformes économiques émergentes, en particulier en Afrique, montre que les objectifs fixés par le Gouvernement du Mali sont réalisables et que les bénéfices d’une telle réforme sont souvent spectaculaires.

7.
Le gouvernement, en consultation avec ses principaux partenaires, déterminera l’option la mieux adaptée pour la Mali. Une fois cette option déterminée, le gouvernement devra entreprendre un programme d’actions.

____________

______________

Point de contact:
M. Baba Konate, SOTELMA (Mali), Tél.: +223 215280/216863
Fax: +223 225741/212022 / e-mail: bkonate@sotelma.ml
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